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ma confiance en vous. ” De plus, tout le monde connaît 
l’acte de confiance du Ven. P. Claude de la Colombière : 
“ Seigneur, toute ma confiance, c’est ma confiance 
même. ”

En 1904, dans une retraite que précédait l’expulsion 
d’un monastère, le R. P. Van Peteghem, S. J. suggéra 
cette invocation : * ‘ Cœur le JÊsus, j’ai confiance en vous. ’ ’ 
Elle produisit un tel effet qu’on eût l’idée de l’imprimer. 
Plus de 50,000 exemplaires furent rapidement demandés. 
Des faits merveilleux vinrent montrer que le divin 
Cœur bénissait cette confiance. On fit de grandes ins
criptions qu’on suspendit dans les écoles et les hôpitaux. 
De nombreuses conversions furent obtenues. Alors on 
demanda au Souverain Pontife d’indulgencier la petite 
prière.

Le 27 mai 1905, Pie X daigna écrire lui-même au bas 
de l’image du Sacré Cœur qui lui était offerte : “ A tous 
les fidèles qui réciteront tous les jours de tout leur cœur 
spécialement cette invocation, nous accordons 300 jours 
d’indulgence chaque jour, avec une indulgence plénière 
par mois, pourvu que s’étant confessés et ayant commu- 
niés, ils prient pour la conversion des pauvres pécheurs.” 
Du Vatican, le 27 mai 1905.

Dans une déclaration du 27 Juin 1906, Pie X résume 
cette concession et une autre du 5 Juin 1906, en disant : 
“ qu’il accorde une indulgence de 300 jours loties quoties 
à ceux qui récitent cette invocation, et de plus à ceux 
qui la récitent chaque jour une indulgence plénière aux 
conditions ordinaires, chaque mois, au jour qu’ils choisi
ront. Les deux indulgences sont applicables aux âmes du 
purgatoire. ”

Cette invocation 1 >us dit la miséricorde infinie du Cœur 
de Jésus. Si vous êtes découragés, même désespérés, ré
pétez sans cesse : Cœur Sacré de Jésus, j’ai confiance en 
vous. Répétez-le en pensant à la présence réelle de Notre- 
Seigneur au tabernacle et à son amour actuel, et vous re
trouverez la paix.

Notre-Seigneur veut qu’on ait confiance en lui et qu’on 
le lui dise. ‘‘Que veux-tu que je fasse pour toi ?” disait il 
à l’aveugle de Jéricho. Il le savait bien le bon Maître, 
mais il voulait l’entendre de sa bouche. ”Confidite, ego sum. 
Ayez confiance, disaic-il à ses apôtres. C’est moi.
“ Seigneur, vai confiance en vous ”, répétait le roi David.


